


—-------------- COURS 9 —--------------
Cours 31 : Minhaj Salikin

1) Les meilleurs actes d’adoration pendant le Ramadan

Il y a plusieurs œuvres méritoires pendant le Ramadan :

1. Le jeûne. C’est la meilleure adoration qu’on puisse faire pendant le
Ramadan.

2. La lecture du Coran car comme nous l’avons dit le Coran est descendu
pendant le Ramadan, et c’est le mois du Coran. Le musulman doit faire le
maximum pour finir le Coran plus d’une fois. L’imam Ash-Shafi’i clôturait le
Coran 60 fois par mois, et beaucoup de salafs le clôturaient chaque jour.
L’imamMalik délaissait les assises de science et l’enseignement du hadith
pour se consacrer à la lecture du Coran.

3. L’aumône, que ce soit la zakat ou l’aumône de façon générale. Et nous
avons vu que le prophète (صلى الله عليه وسلم) était le plus généreux des hommes et la
période durant laquelle il était le plus généreux était le Ramadan, pendant
lequel il (صلى الله عليه وسلم) était plus généreux pour le bien que le vent envoyé. Le
prophète (صلى الله عليه وسلم) a dit : « La meilleure des aumônes est une aumône
pendant le mois de Ramadan. »

4. Le fait de nourrir un jeûneur, ce qui n’est pas la même chose que le fait de
nourrir un pauvre. Nourrir un pauvre est le fait de lui donner l’aumône de
façon générale et c’est la meilleure aumône qu’on puisse faire pendant le
Ramadan, et nourrir un jeûneur est le fait d’inviter celui-ci chez nous ou de
lui payer un repas, comme l’a dit le prophète (صلى الله عليه وسلم) : « Celui qui nourrit un
jeûneur pour la rupture du jeûne aura la même récompense que lui
sans que cela n’enlève rien à la récompense du jeûneur. »
Ainsi, celui qui nourrit le jeûneur aura une double récompense : la sienne
pour avoir jeûné et celle du jeûneur qu’il nourrit.

5. La prière de tarawih.

6. Al-i’tikaf (la retraite spirituelle).



2) La prière de tarawih

Elle a deux appellations : soit on dit salat al-qiyam, soit on dit salat at-tarawih. Le
prophète (صلى الله عليه وسلم) a prié salat at-tarawih trois ou quatre nuits, ensuite il l’a priée chez
lui.

D’après Abu Hurayra, le prophète (صلى الله عليه وسلم) a dit : « Celui qui prie la nuit durant le
Ramadan avec foi et en espérant la récompense, a ses péchés précédents
pardonnés. »
Rapporté par Al-Bukhari et Muslim

Le prophète (صلى الله عليه وسلم) a dit : « Certes celui qui prie avec l’imam jusqu’à ce qu’il
termine, il lui est écrit la nuit de prière complète. »
Rapporté par At-Tirmidhi et authentifié par shaykh Al-Albani

Donc si on prie avec le groupe et l’imam jusqu’à ce que celui-ci quitte la mosquée,
on aura la récompense de celui qui a passé la nuit en prière. Le fait de prier avec
l’imam jusqu’à ce qu’il parte implique de prier le tarawih et le witr avec lui, parce
que si on prie le tarawih avec lui sans faire le witr, on n’aura pas accompli la prière
entière avec lui puisqu’on aura fait le witr tout seul.

Le prophète (صلى الله عليه وسلم) a dit : « Faites en sorte que votre dernière prière de nuit soit
impaire (c’est-à-dire le witr) ! »
Rapporté par Al-Bukhari et Muslim

Si on veut encore prier après le tarawih, pour appliquer ce hadith et le hadith
précédent qui parle du fait de prier avec l’imam jusqu’à ce qu’il parte, il y a un avis
qui dit qu’on fait le witr avec l’imam sans faire le taslim avec lui. Dès qu’il a fini, on
se lève et on rajoute une rak’at. Et on fera le witr tout seul en fin de nuit.

Il y a un deuxième avis qui dit qu’on prie et fait le witr avec l’imam et on fait le
taslim avec lui. Ensuite, si on veut prier pendant le dernier tiers de la nuit, on peut
prier plusieurs rak’at (deux par deux) et on finit par le witr. Mais il y a un problème
qui est que le prophète (صلى الله عليه وسلم) a dit : « Il n’y a pas deux witr durant une nuit. »
Rapporté par Abu Dawud, At-Tirmidhi, An-Nasa°i et Ahmad

Donc on ne peut pas prier deux witr dans la même nuit. Le troisième avis est
qu’on prie avec l’imam, qu’on fait le witr avec lui, et c’est la meilleure des choses à
faire. On fait le ‘isha, tarawih et le witr avec lui, et si on veut encore prier après cela,
on prie les rak’at deux par deux sans faire de witr car on l’a déjà fait avec l’imam et
on n’a pas le droit de le faire deux fois.

3) Le tarawih n’est pas une innovation



Le prophète (صلى الله عليه وسلم) a prié tarawih. Les compagnons ont prié tarawih. ‘Umar Ibn
Al-Khattab a rassemblé les gens pour prier tarawih. Les tabi’in après eux et les
imams ont prié tarawih. Ils évoquent salat at-tarawih et salat al-qiyam dans leurs
livres de jurisprudence. Et tous les savants contemporains parlent de salat
at-tarawih.

Mais en France il y a des égareurs et des innovateurs qui prétendent que tarawih
est une innovation. Ce sont plutôt leurs propos qui sont une innovation et leurs
sectes sont une innovation. Méfiez-vous donc de ces imposteurs qui viennent
pour égarer les gens de la communauté, les éloigner du bien, d’une sunnah qui a
été faite par le prophète ,(صلى الله عليه وسلم) ses compagnons, les califes et les imams qui les
ont suivis.

4) Le mérite de la prière de nuit

D’après Abu Hurayra, le prophète (صلى الله عليه وسلم) a dit : « Celui qui prie la nuit durant le
Ramadan avec foi et en espérant la récompense, a ses péchés précédents
pardonnés. »
Rapporté par Al-Bukhari et Muslim

“Celui qui prie la nuit durant le Ramadan” c’est-à-dire salat at-tarawih. Et on a le
droit de prier seul à la maison, il n’est pas obligatoire de prier à la mosquée bien
que cela soit mieux car c’est une sunnah très recommandée comme l’ont dit les
juristes.

Le prophète (صلى الله عليه وسلم) a dit : « Certes celui qui prie avec l’imam jusqu’à ce qu’il
termine, il lui est écrit la nuit de prière complète. »
Rapporté par At-Tirmidhi et authentifié par shaykh Al-Albani

Ceci est une récompense énorme, donc on essaye de ne pas délaisser cet acte
d’adoration bénéfique et hautement recommandable de prier avec le groupe.

Le tarawih est une sunnah très recommandée. Celui qui la délaisse n’a pas
commis de péché mais il a délaissé un grand bien.

5) Le tarawih à l’époque du prophète (صلى الله عليه وسلم)

D’après ‘Aisha : « Le messager d’Allah (صلى الله عليه وسلم) est sorti au milieu de la nuit et a
prié dans la mosquée et quelques hommes ont prié derrière lui. Le matin, les
gens en parlèrent, puis un grand nombre d’entre eux se rassemblèrent et
prièrent derrière lui (la deuxième nuit). Le lendemain matin, les gens en
parlèrent à nouveau et la troisième nuit, la mosquée était remplie d’un grand
nombre de personnes. Le messager d’Allah (صلى الله عليه وسلم) sortit et les gens prièrent



derrière lui. La quatrième nuit, la mosquée était remplie de gens et ne
pouvait les accueillir, mais le prophète (صلى الله عليه وسلم) sortit (seulement) pour la prière
du matin.

Une fois la prière du matin terminée, il récita le tashahhud et (s’adressant
aux gens) dit : “[...] Votre présence ne m’a pas été cachée mais j’ai eu peur
que la prière de la nuit ne vous soit imposée et que vous ne soyez pas
capables de l’accomplir”. Le messager d’Allah (صلى الله عليه وسلم) mourut donc et la
situation resta ainsi (c’est-à-dire que les gens priaient individuellement). »
Rapporté par Al-Bukhari

Donc le prophète (صلى الله عليه وسلم) a prié trois nuits (certains savants disent quatre nuits) en
groupe puis il a délaissé cela afin que la prière de tarawih ne devienne pas
obligatoire. Ensuite est venu le califat d'Abu Bakr, qui est également resté sur ce
qu’était le prophète ,(صلى الله عليه وسلم) à savoir prier le tarawih seul, chacun de son côté.
Lorsque ‘Umar Ibn Al-Khattab est devenu calife, la chose a continué ainsi.

Le prophète (صلى الله عليه وسلم) a dit : « [...] Accrochez-vous à ma Sunna et à celle des califes
bien guidés. Saisissez-là de toutes vos forces et méfiez-vous des innovations,
car toute innovation est égarement. »
Rapporté par Abu Dawud, At-Tirmidhi et authentifié par shaykh Al-Albani

Par conséquent, si le calife instaure une sunna, elle est valable également pour le
reste de l’humanité. C’est comme pour le deuxième adhan du jumu’a qui a été
instauré par ‘Uthman Ibn ‘Affan et qui n’était pas légiféré au temps du prophète
.(صلى الله عليه وسلم) Et tous les gens l’ont adopté. Il y a aussi le rassemblement du Coran : Abu
Bakr en a esquissé l’idée pendant son califat, ensuite ‘Uthman Ibn ‘Affan en a fait
un seul livre. Le prophète (صلى الله عليه وسلم) ne l’avait pas assemblé à son époque. Va-t-on dire
que ce sont des innovations ?

Ainsi on ne peut pas dire que le tarawih est une innovation alors que le prophète
(صلى الله عليه وسلم) l’a fait et que les compagnons l’ont fait après lui. C’est ‘Umar Ibn Al-Khattab
qui, lorsqu’il a vu que les gens priaient séparément, a jugé bon de les rassembler
afin de les motiver à venir prier en groupe. Il est plus motivant de prier en groupe
que de prier seul. Il les a donc rassemblés avec Ubay Ibn Ka’b qui allait diriger la
prière de tarawih. À partir de ce moment-là, ‘Umar Ibn Al-Khattab a décrété que le
tarawih allait être prié en groupe et c’est toujours le cas aujourd’hui.

‘Umar Ibn Al-Khattab a dit : « Quelle bonne innovation que celle-ci (cette prière
en groupe). Celle (la prière) sur laquelle ils dorment est meilleure que celle
qu’ils font maintenant. »



Les gens de l’innovation utilisent ce hadith pour faire fuir les gens et pour qu’ils ne
fassent pas la prière de tarawih. Les gens priaient en début de soirée (après le
‘isha) et délaissaient la prière en groupe à la fin de la nuit. ‘Umar dit ici que la
prière de la fin de la nuit pendant laquelle ils dorment est meilleure que celle
qu’ils font en ce moment, c’est-à-dire après le ‘isha. Donc il voulait dire par là qu’il
était meilleur de faire la prière en groupe à la fin de la nuit et non en son début.
Et il est permis de prier le tarawih au début, au milieu ou à la fin de la nuit, bien
qu’elle soit aujourd’hui effectuée après le ‘isha dans la plupart des mosquées afin
de faciliter aux gens.

Les savants ont expliqué sa parole : “Quelle bonne innovation que celle-ci”. Cela ne
signifie pas “l’innovation” dans son sens religieux, mais ça signifie “l’innovation”
dans son sens linguistique. C’est-à-dire : “Quelle bonne innovation que ce
regroupement des fidèles pour salat at-tarawih”.

Et peut-on penser que ‘Umar, le meilleur homme de cette communauté après
Abu Bakr, va dire “Quelle bonne innovation que le fait de prier tarawih” en parlant
d’innovation au sens religieux comme l’ont expliqué certains gens de l’innovation,
alors que le prophète (صلى الله عليه وسلم) a dit que toute innovation est égarement et que tout
égarement est dans le feu, et qu’aucun savant de la Sunna n’a expliqué sa parole
de la sorte ?

Comme l’a dit Ibn Taymiyya, ‘Umar n’a pas employé le mot “innovation” dans son
sens légiféré (c’est-à-dire dans le sens d’une innovation religieuse). ‘Umar n’a pas
instauré d’innovation dans l’Islam puisque le prophète (صلى الله عليه وسلم) avait déjà prié le
tarawih trois ou quatre fois auparavant avec les compagnons. Plutôt, il parle d’une
innovation dans le sens linguistique du terme.

Donc c’est une sunna qui existait au temps du prophète .(صلى الله عليه وسلم) ‘Umar l’a
seulement faite revivre.

6) Le mieux est-il de prier seul ou en groupe ?

Le prophète (صلى الله عليه وسلم) a dit : « Certes celui qui prie avec l’imam jusqu’à ce qu’il
termine, il lui est écrit la nuit de prière complète. »
Rapporté par At-Tirmidhi et authentifié par shaykh Al-Albani

Ainsi, le mieux est de prier le tarawih avec l’imam. Mais ce n’est pas une
obligation. Si des gens veulent prier chez eux, ils le peuvent mais ils perdront une
grande récompense car ils n’ont pas prié avec l’imam.

7) Comment prier le tarawih ?



Il y a une divergence entre les savants concernant le nombre de rak’at à faire.
Shaykh Al-Albani a fait un livre sur la prière de la nuit dans lequel il a réfuté le fait
que le prophète (صلى الله عليه وسلم) n’aurait jamais prié plus de 11 ou 13 rak’at.

‘Aisha a dit : « Le prophète (صلى الله عليه وسلم) ne priait pas plus de 11 rak’at, que ce soit
durant le Ramadan ou hors du Ramadan. »
Et dans une version : « 13 rak’at »
Rapporté par Al-Bukhari et Muslim

Shaykh Al-Albani s’appuie sur ce hadith pour dire qu’on ne peut pas prier plus de
11 rak’at.

D’après ‘Abdullah Ibn ‘Umar, le prophète (صلى الله عليه وسلم) a dit : « La prière de nuit
s’accomplit en faisant les rak’at deux par deux. Et lorsque l’un d’entre vous
craint l’aube, alors qu’il prie une rak’at pour rendre impair ce qu’il a déjà
prié. »
Rapporté par Al-Bukhari et Muslim

Beaucoup de gens de science disent qu’en fin de compte il n’y a pas de limite de
rak’at pour le tarawih. Il est vrai qu’en France et dans beaucoup de pays dans le
monde on fait 11 rak’at, mais beaucoup de gens de science voient que l’avis le plus
juste est qu’on peut prier plus de 11 ou 13 rak’at. D’ailleurs, l’avis le plus juste chez
les hanbalites est qu’on prie 23 rak’at avec le witr, et chez les malikites il y a un avis
qui dit qu’on prie 36 rak’at et certains voient même qu’on en prie 40.

On prie le tarawih en faisant deux rak’at à voix haute, puis on fait le taslim
normalement. Ensuite on refait cela jusqu’à avoir fait huit rak’at, c’est-à-dire qu’on
prie deux rak’at à chaque fois. Ensuite, les trois dernières rak’at sont le witr donc
elles s’effectuent en une seule prière.

Et il est bien de clôturer le Coran pendant le tarawih au moins une fois. Les salafs
finissaient parfois le Coran plusieurs fois pendant les tarawih.

Concernant le qounout, il est venu dans le hadith de Hasan Ibn ‘Ali (fils de ‘Ali Ibn
Abi Talib) qui a été authentifié par beaucoup de gens de science, parmi eux
An-Nawawi. Et les compagnons ont mis en pratique ce hadith. Il est légiféré de
faire l’invocation du qounout : on ne la fait pas dans la prière du fajr mais on la fait
dans le witr. À savoir que le prophète (صلى الله عليه وسلم) ne la faisait pas tout le temps. Il la
faisait pendant le Ramadan, mais pendant le reste de l’année il ne la faisait pas
tout le temps.



Également, il est légiféré pour le prieur de lire le Coran (le mushaf), que ce soit
l’imam qui fait le tarawih en lisant dans le livre ou celui qui prie derrière lui s’il veut
suivre la lecture de l’imam. Mais le mieux est de réciter sans le livre.

8) Les 10 dernières nuits et la nuit du destin

Dans les 20 premières nuits, le prophète (صلى الله عليه وسلم) priait normalement mais arrivé aux
10 dernières nuits, comme l’a dit ‘Aisha : « Lorsque rentraient les 10 jours, le
prophète (صلى الله عليه وسلم) serrait son izar (pagne), il veillait la nuit et réveillait sa
famille. »
Rapporté par Al-Bukhari et Muslim

C’est-à-dire que pendant les 10 dernières nuits, le prophète (صلى الله عليه وسلم) ne dormait pas
et passait toute la nuit en prière alors que pendant les 20 premières nuits, il
dormait et priait.

Les 10 dernières nuits de Ramadan sont les meilleures nuits de l’année, et il y a
dedans la meilleure nuit de l’année qui est la nuit du destin. Et les 10 meilleurs
jours de l’année sont les 10 premiers jours du mois de Dhul Hijja.

Sourate Al-Qadr, verset 3 :

نْخَيْرٌۭٱلْقَدْرِلَيْلَةُ شَهْرٍۢأَلْفِمِّ

La nuit du destin est meilleure que mille mois.

C’est-à-dire qu’elle est meilleure que 1 000 mois d’adoration.

D’après Abu Hurayra, le prophète (صلى الله عليه وسلم) a dit : « Celui qui prie la nuit du destin
avec foi et en espérant la récompense, tous ses péchés antérieurs seront
effacés. »
Rapporté par Al-Bukhari et Muslim

Elle a été appelée “la nuit du destin (laylatul qadr)” parce que c’est une nuit qui a
une distinction particulière, elle possède un rang supérieur par rapport aux autres
nuits : elle est la meilleure nuit de l’année.

Certains gens de science ont dit que al-qadr signifiait at-taqdir, c’est-à-dire le fait
de resserrer, ceci parce que c’est une seule nuit par an.



D’autres gens de science disent qu’elle se nomme comme cela car Allah
prédestine cette nuit-là ce qui va se passer dans l’année. Les actions des gens
sont inscrites à deux moments de leur vie :

- quand ils sont dans le ventre de leur mère : lorsque l’être humain est un
foetus à 120 jours, un ange vient inscrire ses actions, sa subsistance, son
temps de vie et s’il va être heureux dans l’au-delà (en entrant au paradis) ou
malheureux (en entrant en enfer).

- dans la nuit du destin : les savants disent qu’Allah écrit les actions des gens
qu’ils vont faire pendant cette année.

Le prophète (صلى الله عليه وسلم) a dit : « Elle se trouve dans les 10 dernières nuits impaires. »
Rapporté par Al-Bukhari

Le prophète (صلى الله عليه وسلم) a dit : « Recherchez la nuit du destin dans les 10 dernières
nuits du mois de Ramadan. »
Rapporté par Al-Bukhari et Muslim

La majorité des savants parmi les malikites et les hanbalites voit que la nuit du
destin n’est pas une nuit fixe, elle change chaque année. Elle passe d’une nuit
impaire à une autre. Elle peut être la 27ème nuit, l’année suivante elle peut être la
25ème nuit, etc.

Il y a un hadith dans lequel le prophète (صلى الله عليه وسلم) a prié avec les gens la 23ème nuit du
mois de Ramadan. Il est sorti et cette nuit-là il a plu. Lorsqu’il a prié le fajr, l’eau est
passée à travers le toit* et lorsqu’il s’est prosterné, il s’est prosterné dans une
espèce de boue*. Lorsqu’il est sorti, ils ont vu la trace de cette boue sur son visage.
Et il a dit qu’il avait vu la nuit du destin cette nuit-là.

*À l’époque, la mosquée du prophète (صلى الله عليه وسلم) n’était pas recouverte de tapis, il y avait
uniquement du sable. Et le toit était fait en branches d’arbre, surtout de palmier.

Les savants disent que la pluie est un des signes de la nuit du destin, et il y a
d’autres signes. Les savants disent que quand on voit la nuit du destin par ses
signes distinctifs, il ne faut pas le dire aux musulmans. On garde cela secret car
sinon ils relâcheront leurs efforts dans les autres nuits.

‘Abdullah Ibn ‘Umar relate que certains compagnons du prophète (صلى الله عليه وسلم) virent en
rêve que la nuit du destin surviendrait dans les sept dernières nuits. Le prophète
(صلى الله عليه وسلم) a donc dit : « Je constate que vos rêves s’accordent sur les sept dernières
nuits. Que celui qui la cherche, la cherche donc dans les sept dernières
nuits. »
Rapporté par Al-Bukhari et Muslim



Il y a un hadith qui dit que la nuit du destin est la 27ème nuit, d’autres ahadith
mentionnent que le prophète (صلى الله عليه وسلم) l’a vue la 23ème nuit, et d’autres ahadith dans
lesquels le prophète (صلى الله عليه وسلم) a prié en groupe et a vu qu’elle était la 25ème nuit.

Les savants disent qu’il est beaucoup plus probable qu’elle soit la 27ème nuit, et il
y a des preuves là-dessus.


